
Frà Angelico : Apparition du Christ à Madeleine 
(Couvent Saint Marc, Florence) 

ANNONCES 
Toutes les informations sur notre site internet : 

sainteritamarseille.fr 
Vendredi 22 avril : 9h00 messe en l’honneur de sainte Rita 

Le Mardi de 19h00 à 21h00 Veillée de prière avec le groupe charismatique  
Ce mercredi à 19h30 Ecole cathédrale sur les Psaumes à St Barnabé 
 

Adoration et confessions : 17h30-18h30 avant les messes du soir. 
Chapelle d’Adoration : merci de vous inscrire pour assurer une présence hebdomadaire 
régulière, une heure fixe un jour de la semaine, une « garde » auprès du Saint-Sacrement. 

 

 
 
 
 
 
 
 
 

Paroisse Sainte-Rita  

des Trois Lucs 
366 avenue des Poilus – 13012 MARSEILLE  

Tel : 04 91 93 46 07 

Site internet : sainteritamarseille.fr 

 

DIMANCHE 17 AVRIL 2022 
   (PÂQUES) 

 

             L’apparition à Marie-Madeleine 
Marie-Madeleine reste près du tombeau. Seule et inconsolable. Enfin, elle ose 

entrer dans ce lieu de mémoire. Elle voit des anges : « Femme, pourquoi pleures-
tu ? », demandent-ils. En leur répondant Marie-Madeleine affirme sa totale 
consécration au Christ : « On a enlevé mon Seigneur » (et non plus seulement « le 
Seigneur »). Elle ne semble ni troublée ni émerveillée par cette apparition, elle n’a 
qu’un but : retrouver « son Seigneur ». Jésus fait ensuite la même demande que les 
anges, mais il ajoute « Qui cherches-tu ? », car c’est bien une quête d’amour qui la fait 
pleurer : elle ne cherche pas quelque chose, mais Quelqu’un. Elle ne reconnaît pas 
Celui qui l’interroge, le prenant « pour le jardinier ». Ce curieux quiproquo renvoie 
à l’Éden des origines où l’homme avait été « établi pour garder et cultiver le jardin » 
(Gn 2, 15). En ce premier jour de la semaine, le Ressuscité, nouvel Adam, se présente 
en Jardinier des âmes, maître de la nouvelle création. Marie se rebelle, et, dans un 
jeu de situation dont Jean a le secret, elle demande au Seigneur de lui rendre « son » 
Jésus, car c’est bien le Ressuscité qui « a enlevé » celui qu’elle aime et qu’elle 
voudrait « reprendre ». 

Jésus répond seulement : « Marie ! ». À l’appel de son nom, elle se retourne pour 
la deuxième fois (v. 14 et 16) : c’est en elle-même qu’elle est bouleversée, convertie. 
Elle reconnaît son « Maître », son « Pasteur ». Et c’est elle qui est dans le tombeau 
et qui sort vers la lumière, car le Christ est déjà dehors ! 

« L’heure vient où les morts entendront la voix du Fils de Dieu  
et ceux qui l’auront entendue vivront (…) » (5, 25). 

Se jetant aux pieds de Jésus, elle voudrait retenir celui qui n’est plus seulement 
celui qu’il fut, puisqu’il est entré dans l’éternité. Mais personne ne peut « saisir » un 
Ressuscité. Aucun pouvoir, même affectif, n’a prise sur lui, il se manifeste à qui il 
veut. Jésus ne refuse pas l’amour de Marie, mais il l’oriente vers une nouvelle 
mission, il l’envoie vers les Apôtres :  
Ne me retiens pas car, certes, je ne suis pas encore monté vers le Père, mais va ! 

Aimer Jésus, c’est sans cesse repartir dès qu’on Le rencontre, pour demeurer avec 
Lui tout en accomplissant Sa mission. N’est-ce pas là le jeu de l’amour qui entraîne 
toujours plus loin, plus haut ? 

Marie de Magdala se met donc en route, conformément à l’ordre reçu. Premier 
témoin oculaire de la Résurrection, elle devient ainsi « l’Apôtre des Apôtres »… Elle 
ira jusqu’à Marseille et à la Sainte Baume. Et c’est grâce à elle que nous sommes ici… 

A notre tour, nous venons à l’Eglise rencontrer le Ressuscité pour mieux l’annoncer. 


